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Paart nan, » jwuf» item—» iwnii a» 
laujaet iueaaatuaj «a pMt mllWiiittinir» II 
»as lyiaanaBliaa- a» r« -o»*». um**>r**h oan- 
si*e * aparoebeede la ia»s !■«■»■» inortwrr» 
dew It» »»ax aatristéent» d» «all et loo» 

obfmaem * I»>M> 
«nenr dp |>i»ln»n 
fcrt de 
foi eofBaaeade ri 
I'lvtne •■ dein M», ta «kit et an aaniiaii Bra- 
mera* «m oat eu tfctaMllemon» »mim«» 
»tec akoadaace se detail», e> formattemeot 
«enienue. Kai» » ne lau« pat aeoorder trop d» 
poids aox dejmentis de cette sorte. Quand l'an- 
L.uLc j,:o.î   tin   otûooJ'  eOMOjeer  ça   travail 
«intorauaioa, »ft» a«»o»>asBBiBsa»at4sss»ssslBr 
son tac. i W»! à éisa an«Via« a» «eH «saWt 
Bavoir et ce aoli a s«; paris »He te sanvoie sat» 
bruit, à charge de revend», admettait qu'on 
militaire est «n qoelsue-aort» daas sa Ibnooon, 
in azaloraat 1» «erriloara voaB* : 0*aat OS« 
extension du prmoipe qui «astiA«Bne ea temps 
<1o awarasHe taâiliiil oiaootDtavttaat régnas» 
du civil priais» armas à In mala. 

La guerre d'EssaimfrOnsjU a démontré ace 
Icxcellent »er vice d» nt|lB»)in»in»ats de» Japo- 

ide li nais était an» des causes de leurs victoires ; cet 
enseignement n'est perdu pour personne, et il 
est probe*»» qu'on s'appliquera plus que jamais 
t se leiunpner, tant do coté Hatten qua da 
côte de r Antriebe, 

U RWDEâ BELGES ET U Hl'CKffl CLllHrraï 

Lie notre correspondant paruaaüer d» 
Bruxelles, leS8: 

Le roi Leopold et sa fille cadette ht princess* 
Oioinentine sont aujourd'bai absolnmeat ré- 
<-. neiliés : o» sait que le projet de mariage de 
la prias»»»» avae la »rtnee Viotor-Napôléo» 
avait et» la oaose de graves dissenUmeats entre 
elle al la roi. 

Or, M y a trois tours, le roi, ayant reçu au 
palais daBraxalle» lepriaee Arisogawa. retoaraa 
le soir »a autoaaabup aa cbdteaa ■» Laekeu en 
compagnie 4a la princesse et, hier — preuve 
certaine d» la bonne entente. — il a visité avec 
»Ile r «position d» Liage. 

On epronv» sal »aa» area grande joie 4« cette 
r«co»euiatioa. 

La princesse abandonne-t-elle ses projets de 
marias»? La repuna» parait davon* être affir- 
mative, L. 
    ^rfNX^»^ 

LA MALADIE DU SOMMEIL 
Intervkm d'un médecin 

De notre correspondant   particulier de 
Bruxelles, le 28 : 

A iiataatioa d» la CrotVa, j»i interview* nn 
médscin. prof«BS»nT » lTJnra»rsra) *» Broxelles. 
au sujet de a aaaaaaie du aoaeeaeU, t laquelle 
vient eeeere de «aceomser. eoaaaa» le veus l'ai 
écrit, on «a nos oftclere qai « aa long séjour 
aa Qoasar sakje. Ibaaaa ses «agio», du oaatre 
de l'afriaae eau JatHeasa infestées par le 

«aa» «tournes se aal et «an» eertams 
.mpteart par ariluara. 
-On connaît la* kam — . ».dit notre 

«■eat ttvr» à on» 

cille 
■ 
Tos» 

_ at le na- 
ffest dans 

mal. Ses. _ 
i ea a eu» aaUeutewi MteraJlB, Cast dans 
lliltaaan da ht ootoone «arténrata qu'il se 

■ et Ma»   nmpiasB, de» vos», »s» aOraux 
• »«jplpealliiujJBlas 

a pan «rev» le ail an» «a mai ? 
 IfanMvaar ' 

Lanerobiate Cane. tefioné. tuer, par 
H. Uvdet.jagad'lnsirucrim, estraaii maso» 
fAvmo. le JMtaadn Ulsisaslas Haar a». 

D logeait aasa> m «aa Marais «-»«.t et U aa 
rat paa etraaajar t la alsaaaaasii è» ait asa» 
craste dasarereanx. 

|l s'etaB rnean-e preta-^aae pente asana 
■aa créa», ea sjssw&ssnßssJSmswsM. an 

A BOB comftagnon. 
Le t- juin arrivait, aa «aat, A fans seat da 

" i Hatre suivante, eerite en aasvaaHl: 
. Hs-artea. 

I,'écritnre de cette letlee,« MA compare» avae 
celle appojs«. par le paeudo larras, sur Ife re- 
e<stre des étranger«. A la prefeotorome pelle». 
FJie a et» résonna» absobment antbantlqnn, 
icctt« lettre a et» mise a la posta I» «1 mai). «U» 
a »té levée A 2 heure» de l'apreB midi, ainsi que 
i attaaas U caobat. Or. l'aueatat de ht ne de 

a-aailaso isnetqoesbsnTei plas rajs),» 

Parras asutail 
attmjDTe-riMr» ce 

ikis i/s «ter 

i» évidemment s»créer on alibi 
cette lettre, 

reconnu qua cet anarchiste pou- 
Ätrès bien l'avoir ajg» A Bruxelles  après 

et«rvoa> pris on traiàrqui l'avait conduit 
a fnia ilim la aoirae. 

on» as» «onui fournir aucune explication A 
•»sujet. 

JnaÄlniWl a «te interrogé ensuite, 
ri MBit, comme an sait, oompuble do groupe 

Marnak» indépendant. Ares des amis, il se 
«ftezun marcband de vins de l'avenue 

où. de» coofarencee avalent lien, 
on faiaait taa» collecte : chacun donnait 

ans. fies secours étaient donnée 
aax compagnons malheureux, et des prêts 
d'argent étaient consentis t ceux qui étaient 
momentanément dans la gêna. Bar le registre 
de José Pratts. il y avait la colonne des dons 
« suiidaridad » et cell» des prêts « prestado ». 
Des sommes d'avwerrt étaient également don- 

certaine ji 
_ leeaidoB, Une aatrosa* a 

asset dea aoma qui figurant sur le registre. 

GlJERlvlfi_&_MARiNE 
■OUVEinT  DE «VIRE» 

tst'AfaacAe entrera en armement a L orient 
le 1- juillet poeT se mission hydrographique 
e&Indo-Obiae- ,  . 

la raisseatr-ecole Duguav-Troutn est arrivé 

Le contr»}or»Ulenr Durandal remplacera le; 
Harpon peadant qaoa réparera les avaries 
raàU s'est faites sur les rochers de Happetout. 

EKlORE DU »OnD 
" L'escadre do Nord a affecta» cette nuit, A 
Oaiberon, des exercice« combines aven les tor- 
pilleurs de I» défense de Lorient. 

U croiaouruoirassé UonOambetta. ayant 
achevé avec «accès ses essais, est rentré A 
Brest et va reprendre ss place en escadre. 

LES EMIENt DE 8IWT-CTR 
Pues examens écrits pour l'admission A l'Ecole 
de Seint-Cyr sont terminés. Les concours sont 
actoeuesuent centralisés an ministère de la 
Querre, 

L» bate des admraalblaa paraîtra du 10 an 
ra Jaulet, 

Les examens oraux auront lieu le 17 juillet 
dans les centres suivants: Besançon. Bordeaux. 
La Flèche.  Lyon, Marseille, Nancy,   Nantes. 

Cette année. 1M0 candidats environ se sont 
présantés aux examens de notre grande Ecole 
militaire : sur ce chiffre. 375 seulement seront 
définitivement admis. 

LE SulK-Mllll  « PHOQUE > 
L» sons-marin Phoque, de la première flot- 

tille des sons-marins de l'Océan, remorqué par 
le TailUbourg. a relâché A Brest 

U aat reparu pour Cherbourg, elation A 
laquelle U est destiné. 

PISaflE DE RIVIÈRES 
Le lit' régiment d'infanterie A Laval a fait 

dans la Mayenne d'intéressantes expérience« 
pour opérer le passage de la rivière «vec un 
matériel de fortune, composé exclusivement 
d éléments empruntés aux voitures regimen- 
tairas, tels que haches, panneaux, brancards. 
Lee expérience«, dirigées per un lieutenant, ont 
parfaitement réussi. 

NOUVEAUTÉ 
(Eclairage domestique 

LAKPIA ALCOOL A BEC RSN71RS1 
(Brtvtié s. g. d. g.) 

Intensité du manchon        50 bovgiaa 
Dépense â /'heure O fr. 04 

PIS D'PlUEtHM 

 SAS fi'OMUH - 

PIS DE PÜESS0S       n 

PAS DE DAN0ER 

■luiBnttlqne 
UN l'IlCOOl eMItirg 

Il wawrt» 

tie iö juin, la uonr i 
Armé on jugement da i 
cette vill« gut  avait 
religieuses des Sœurs 

L» Cour d'assises des Deux-Sèvres a con- 
damné, hier, A wogt ans de travaux forces, le 
nommé Charles Mtabeand, journalier, Agé de 
30 ans. demeurant A Verrtnee-sous-Oellea, re- 
connu coupable d'une double tentanwa dttaxss- 
ainàt sur,» venues Dnbreuil. set anciuaaau 
patronnes. 

un eiouLamsé» 
On nous écritde Nîmes : 
lie 15 juin. I« Cour d'appel de iNtmees» con- 

Tal oorredbeane! do 
 amné   (Kdncienoes 

„ Sœurs de la Charité dites de 
noon: Mlle Chiner, directrice de l'école 

libre de Beaucah-e; Mlles Union. Osntal et 
Chièvre, adjointes: Cantiea, cuisinière, à n fr 
d'amende, poor délit de fausse secularisation. 

Le chanoine Etienne, propriétaire de l'im- 
meuble servant d'école. » été également eon- 
damne a la même amende. 

M* de Vallavieille défendait les institutrice» 
et M* Sangninède. lu propriétaire. 
 * ,  
Le condamné à mort Languille 

Pour occuper ses loisirs, LtuiftiUle, I exé- 
cuté d'hier, jouait. la plupart du temps, arec 
son gardien aux dee. Celui-ci arait coaloc- 
tionne pour cet usage un ftoßelet en carton. 

Lan gui De voulant laisser un souvenir A ce 
gardien composa une inscription qu'il colla à 
l'intérieur du gobelet. La »oici : 

A Monsieur Mounier 
Sourenir de Languille 

Condamné & mort le 18 arril 1905 
Ce zanzi ayant serti 70 jours, laps de tempe 

entre la «ondamnation et l'heure supreme. 
Orléans. 27 juin 1905. 

LnVNouiLLs (Hsinu). 
Cette inscription act d'une écriture fermé et 

régulière. 
La tMe de LMarsafJlc, 

un  médecin local, U. le D' Borleu. ayant 
obtenu de  M. le procureur général Blaignan 
l'autorisation de tenir la tête du supplicié pen- 
dant  la sinistre  opération, l'enleva   par les 
oreilles, sitôt la chuta du couperet, et ques- 
tionna A heute voix : 

— Languille, m'entendez*vous* 
Les  yeux, d'après   le  médecin, •'ouvrirent 

brusquement et se refermèrent. If. le D'Borieu 
renouvela une seconde fois sa question. Alors, 
lourdement, les paupières se soulevèrent «l ce 
fut tout. 

mÊÊ^mmÊÊÊÊmÊtÊÊÊÊÊÊÊÊÊÊÊÊmmam 

ftKfitdu mu. «^capitaine Malte-Brun .et le 
statuer piiotfr*du Qèorg-Btage se rendirent 
oompsfi aussitôt que cette maifosuvre filait 
déveirV fatale et amener une collision, mais, 
sfflrma-i*pteancr,le Georg-Staçe n'àcessô^de 
«SBTrt lW mime ligne de direction. 

*. Kitcheil, capitaine de VAncône, se «trou- 
WU, jMdw la -collision, sur le pont avnc le- 
preniièr pilote. Il décrare que dix * quinze 
mnrotM avant la oolttsion, il aperçut pour la 
première fois ta lanterne rouge du (navire A 
voile so milieu du bonTamère et qu'eue était 
demesreo ainsi visible todt le temps jusqu'à ce 
e^etfdeux minutes environ avant la collision, 
il ûstiteftt te gouvernail vers le bâbord. Le 
capitaine Mitchell déclare n'avoir entendu 
sonnet aucune cloche A berd da navire-école 

ma—m 
■■MMJasmal 

renrésanK la lampe 
riche,» »• fr S* oem- 

le est an marbre, la raser- 
déeoli, U pted ea métal 

Hout avons orée «tas modmtm d'ape/rdaee bon 
SMeakétant a* ouivre mere/é » f • fr. KO 
et*» ». CO nour l'éc/B/rag» de« arirne, le 
oonreaaaœ du sasarvoir est de 75 oantifitres 
pour osa darée ostclaimfe de dix hevras. Un 
modéée de autpea oo/ona» an ourrre sMtafé 

e« vente au prit de 1 • fr. HO est vais 

Utràf» «Jt * 0 fr. 10 
Ou MutrucriaaMr«, UUtUUt atxompaom 

eaagn, lamp*. 
MAISCH   DB 

lia 
L*.   BO 

I «MBS, 
sonna PRKSSB 

VIU' 

ÇA_&LA 
Mort» d'hier 

Comte lérféur dr MonUtquiou-Fttttuac, 
76 ant, à Parti. — hé. Albert Léger, direc- 
teur de la Compagnie d'assurances la* France u, 
à Paris. —M. Victor Duchalaur, ancien bâton- 
nier de l'Ordre des avocats, ancien conseiller 
général de la Marne, S» ans, à Reims. — 
M. Roche, directeur des journaux des fingt 
arrondissements de Paris. 

Archéologue» 

Mercredi 28 juin, le Comité archéolo- 
gique et historique de Noyon recevait le 
Congrès de la Société française d'archéo- 
logie et/était en même temps son cinquan- 
tenaire. 

La séance eut lieu dans la salle capitu- 
laire de la cathédrale, tous la présidence 
de M. Eugène Lefirre-Pontalis, ayant à 
ses côtés Mgr Douais, évéque de Beauvais, 
et M. Loir, membre de t Institut ; plusieurs 
notabilités scientifiques de France, de 
Belgique et d Angleterre assistaient à cette 
réunion, qui comptait plus de 3oo audi- 
teurs. 

Dans f après-midi eut lieu la visite de la 
cathédrale, sous la direction et arec les 
savantes explications de M. Lefirre-Pon- 
talis. 

C'était la dernière étnpa du Congrès qui 
arait commencé à Beauvais le sa juin. 

ÉCHOS DE PARTOUT 
Sir Francis Bertie, ambauadeur d'Anale- 

terre à Part», est parti pour Ltm&rts hier. 

Un généreux anonyme ayant gagné U grot 
lot d'une tombola locale à Marseille, a envoyé 
le billet gagnant [5 000 francs) aux bénéfi- 
ciaires de vœuvre, tes Frères Saint-Jean-de- 
Dieu. 

Le grade de docteur es-lettres à titre /lono- 
rifique a été conféré, en séance solennelle de 
l'Université d'Oxford, à M. Paul Sabattier^ 

Le prince de Hohenlohe. venant de Paris, 
est arrivé é Cherbourg où il a pris passage 
sur un paquebot faisant route pour FA lie- 
magne.   

Le générât Bumêx, commandant le 9* corps' 
est arrivé au camp de Qhdlons pour ins- 
pecter la t*> division d'infanterie, com- 
mandes par le général Mala fosse. 

La musique anglaise « lieues of the Barn » 
est arrivée d Marseille. Bile a visite la vUle 
et l'Hôtel de Ville, où un champagne d'hon- 
neur lui était offert. 

Les Chambres de commerce de Bourges, 
de Mantluçpn, de Moulins, de Never* et de 
Clermont-Ferrand réunies ont adopté une 
proposition tendant è constituer une Com- 
mission départementale pour activer la 
construction du cernât de Moulins d Ban- 
coins» et la mise en grande section des trots 
branches du canal au Berry. 

LE DÈASTBÏ BÜ « GEOR&-STAGE » 
Le capitales Matte Brun, qni commandait le 

navire-école Qeorg-Stage. a Tait devait le tri- 
bunal maritime et de oommeroe la deposition 

On a oommeooé par apercevoir, A bord do 
Qeorg-Stage les deux lanternes de coté d« 
vapeur Ancône. Ce vapeur opéra A ce motneat 
un mouvement tournant, de-sorts qu'on n'aper- 
-ut plus que la laatecne verte et la lanterne da 

Fecamp. — Le bateau de pèche 1314 s'est 
échoué A trois milles au nord-ouest de Fecamp. 
Le rea>qpeme*>t aura lieu ä ta marée. 

vice entre Lorient et nn point de le ootè. Un 
matelot a été grièvement brûlé aux jambes par 
on jet de vapeur. Un vieillard, projeté A l'eau 
par ta secousse, a pu être retiré aussitôt. 

poÄr*^"^^^0^! €HR0HI0ÜE"SP0: 
3urpsra par roragfc-avmVhier^daare l'aprôs-51 f       *™ *  ,    . 

topbe, 

.de la* 
de Mnnfflave. coarmune de Saint-Chris 
près âoiasons, se réfugièrent sous  ~~ 

IMF. '— 1   1 Caapr Gùr&tm&eUtàtii 

OS*. 'ïniiuill.t ...  ... 
ignore les 
avaient été eml 

«rnif, 

ACCIDENTS D'AUTOMOBILE 
Nevert. —M. Smile Drouin. fermier ABtanzs, 

reconduisait son beau-frère. M. Robelin, quand, 
au village de Frainay, la corne d'une automo- 
bile effraya le ofceval qui s'emballa et vint jeter 
la voiture contre un arbre. 

L'équipage versa et fut brisé. M. Drouin, en 
tombant, se démit le poignet, une jambe et une 
épaule. Son beau-frère n eut que quelques con- 
tusions peu graves. 

Auxerre.— Mercredi soir, vers 9 heures.une 
automobile allant A Vichy et marchant A une 
allure rapide s'est jetée dans un arbre A un 
tournant dangereux, près de ta gare de-Pon- 
tigny. 

Dans l'automobile se trouvaient M. Eugène 
Garnier, 48 ans, négociant A Troyes : sa femme. 
34 ans, et son mécanicien, Knopf. 90 aas. 

M. Garnier a été relevé avec une fracture au 
fémur droit et dea douleurs internes. Sa femme 
a le crane fracturé. On n'espère pas la sauver. 

Le mécanicien n'a que quelques contusions. 
Mantes. — De notre correspondant: 
£0 marquis de Quer, sa rendant mardi en 

automobile de Pouancè A Nantes, a heurté è 
rentrée du bourg de Juignè-les-Mootiers, 
Mme Dudouet, qui voyant ses deux enfants 
jouer sur la route, s'était précipitée vers eux 
pour les empêcher d'être écrasés. 

Les enfants n'ont pan été atteints, mal* la 
femme Dudouet a eu le crane fracturé. Une 
heure après elle expirait. 

venus  du Nord, 
   le  matin,  furent 

frappés paria foudre. -La fllKs. âgée de 15 aas, 
tut tuée sur le coup et -le .père' paralyse. On 
espère le sauver. 

Finistère.  -  Esrfsmc a^awsrtrée. —  De 
notre correspondant : 

Un* peTquisition»opèrée oar-H. Garaud.- com- 
missaire de ponce, au domicile d'Alexandrine 
Le Ganidec. femme Rivoalan, demeurant 4, rua 
Neuv«, A Brest, a amen« la découverte d'une 
petite fille, nièce de cette femme, qui était 
enfermée dans 'Bat appartement infect où ' 
vivaient H chats. 

L'enfant, qui avait la .gale etdee»maux d'yeux, 
avdèclarè qu'on la frappait sauvent. 

La »femme RivoaJan a été arreVae. La-petite 
alto a été conduite A l'hospice. 

Marne, — Eraprtaésonés parla crème.*— 
Pihsieuni antre«: f^u, trraves d'empoisonnement 

,40*£j£&i .j*ia8«t4iX* UWtUtl» ul«-.-cli; aua»u»*U-i-> 

*SnrT*l . Lobreau. ft g*-de- 
; spÂMMin bébé de I ans, René . - 

•m état grave. Plusieurs militaires du T32« d'in 
fantene sont alités. Le nombre des cas d'em- 
peisonnement est d'une douzaine. 

Le commissaire de potiee a saisi la matériel > 
du   pâtissier en état parfait de  propreté;  la 
farine, le sucre les œufs et la vanille- semant 
A lairalea gateaux seront expertisés. 

Loire, -hupéi par la foudre. — A Saint- . 
BUenne, un violent orage a éclaté mercredi * 
dans Ia^régioo de Saint-Chamond. 

A l2ieux, un jeune berger, «gode 10 ans. Jean- 
Baptiste Dalorme, a été tué par U foudre. iKa 
été complètement carbonisé. 

A, Chevanne, une jeune fille a été atteinte .par x 
1« fluide et paralysée. 

La foudre est tombée A plusieurs endroits 
notamment sur une ferme qui a été complète- 
ment détruite. 

: que- nous 
waneçous " 

«nient«prise' hieri 

s tinléTiphS; cettaî 
poor Rtvenlr *i« 

 Jon-Bennett a -jeu* aon r&le-dö^iffa- 
afon: ta ml«icu qSalul araft tasignée ion. rondatear«. 

■•lie t'a ma put. 
Ainii la tftaâtioTkaft nette, et miel dtn seuac« 

par un« déchdon qui fera quelque fa péta, .en «a-** 
'Jet dfaaasseioiu j^xqueiias une  fWenfi 
tloonta« <J« ''épraov« pour ravaniranä« 

6l)av§e m Kouvelleç 
NOTRE   OBSERVATOIRE 1 

JEUDI 39 JUlli 
Baromètre. — Une aovvtUa déprauton »'eat avan- 

cée an «ad de l'Irlande (7i9-X; la baiaaa baromé- 
tnqoe attelât e>/> »or noa côtea de U Bretagne et de 
la' 
le 

A l»a 
du continent. 
aoos »-on« Tiô*!*4. 
«et faible d'entre Bat et Sod ear la Manche 

«t la afjBftgn« ' "■•* tort eena I« golfe da Lion, 
Peu fris*« a eont tombée« inr la nord et l'ouest d« 

l'Burope ; «n France, on signal« de« orages dana no« 
rafft«n« de l'Oaeat: on « recueilli 10»/- dreao è Rocb*. 
fort, » à'Naacy, t à Braat at ft Bordeaux. 

I.a tempénvtur* eat trt« «Levé« ce matin aur noa 
,ri«aa ; la taarmométra marquait ft 7 heur«« + S ft 
rlancat, + ts a Paria, + 10 a Bordaaui. -f- M a Par- 
Linan,  + t» h Alger. On notait  + u an Poy-iie- 
onft, -t- 10 «n Tentons, + 7 an Pic-do-Midl. 
Probable. — an Franca, dea pluiea oragtaaea aont 

CDbablea avec températor« d'abord ALevee. puii on 
late   A Part«,   mar,  naagenx; ce  ma un, faibles 

AfJHt, 
La mer Mt belle »nr nos celas, sanf ft salaMfatnlen 

it ft Cette, où «lie ejt agité« 
vendredi »o joitt, til«jour A« l'année. 
Dnréo du iom : il h. ta. 
Soleil. — Lt?«r :4 b.*. Coacber : I h. S, 
Lan«. — Levar : I h, S. Coeober : 5 h. «A. 

La crime de la ru» de la VMIeoesive. — 
Jules Bogottaz. l'assassin de Marie Certaz, 
après avoir erré dans différents quartiers de 
Perte. et?ee sanftant trooo*. est allé ce matin. 
A 8 heures, J» constituer prisonnier au poste 
central de ltsjBsirte du XII« arrondissement 

Il a déclaréaux agents de M. Hamard. venus 
pour l'interroger, quil ooaaalssajt depuis deux 
ans la fille Certaz. et que c'était involontaire- 
ment qu'il l'avait étranglée. 

It ne restait A Bogottaz. sur les a00 francs 
Îu'il avait retirés de Ta Caisse d'épargne le len- 

emain du crime, que la somme de 0 fr. 80. 

TJajTs^UJÜ'Xn 

FAITS DIVERS DE PARTOUT 
— M. Eugène Bûcher, 17 ans, journalier è La 

Cette-sur-Loire (Nièvre) était allé se baigner , 
mardi vers 5 heures du soir. Il n'est pas reparu , 
A son domicile. II a dû  être emporté «par le* 
courant. 

Un autro baigneur, Emile Boy, ayant vooip 
traverser un bras du fleuve. A Garchizy. ores 
Fourchambault, a été pris diune faiblesse et 
coula A pic. 

— U. Amène Phclippot, ancien garde parti- 
culier aux Bairies (Maine-et-Loire), a roc« une 
balle de resol ver dans la tète en traveraaavt-an 
bois. 

— A Belfort, une famille composée «e stx 
personnes s'est empoisonnée en mangeant das' 
olauuji etücla vi^udcSe puit. Tous a^oataaUicl- 
lacnent hors de danger. 

ont 
— Deux douaniers d'Anjoutey .près Bellert, 
it tenté d'assassiner leur capitaine. St. De- 

boichet, auquel ils avaient de graves reproches 
A faire. Un dos douaniers  seulement a 

— Un orage «de grêle s'est abattu  sur 
» de Terre-Clapier, Moazieyl et V  

franche (Tarn). Des récoltes ont été entièrement 
commune» < 

détruites. On a retrouvé des  gréions do la 
grosseur d'un rouf de pigeon. 

— Jean-Louis Guéri n, 66 ans, cultivateur A la 
Sauvageais-en-Goven, a été écroué A Bedon, 
sous l'inculpation d'inceadie volontaire. 

— M. Bellin. cultivateur A Taybosc (Gers), a 
été foudroyé. Bon fils, qui était près de lui. n'a 
ea aucun mal. Le cadavre est resté debout avec 
les cheveux et la barbe brûlés; le pantalon 
avait disparu ; un pied avait été percé par le 
fluide. 

— Auguste Itouchel, 52 ans. célibataire, de- 
meurant A Tamerville (Manche), a incendié 
volontairement trois hangars attenant A sa 
maison ; H a éaé arrêté et a avoué son crime. 

— Un incendie a éclaté au village de Maza- 
leyrat (Corrèae), dans la maison Orluuxges. 

Le père Orlianges, 7R ans, est mort dans les 
flammes. 

Le fils Orlianges, sa femme et leurs, deux 
entants sont grièvement brûlés. 

Tout le bétail de la propriété est resté, sous, 
les décombres. 

— A la suite d'un incendie qui eut lieu 
dimanche, au bourg de Bufugué {Loire-Infé- 
rieure), la femme Bouehet, née Marie Fau- 
cheux. 35 ans, ménagère, mère de six enfants, 
a été arrêtée et conduite A la prison de Cha- 
teau briaot. 

CBITEMPORÂiS 
"»?5äS?S55 

ttonnel« de learen- 
meat doanar cunèi 

otAe du Jeudi t? 
--— 

: 1.50-t. 
:t-l. 

Physionomie dM ventes 
Bosant; viebes. taareauz. — Vente moyenne oorrr» 

alattonoaire#, graea ft la »odération de l'offre, on 
eotft an damï-fcUo viande nette : bourbonnaU0.7B-o,so. 
ItonekTia« «t périsourdlaa 0,7*-o^o, cbarentala o,7S- 

■ 0,71, nantala et cboletaia (Wé-0,72, vaches de choix 
0,7&-0.7», ordinaire« 0,704,73, taureau 0,MO,«asUKBafa 
nerîer« o,ss-o,7S. 

Teanx — Vante difficile, cours falbleit. on «cote un 
au doml-xilo Hand» natte : veaux de choix en bandes 
0.05-1, au détail o,vs-i,05, gftClnalt a,9ft-l, ebampanoia 

 1,», ordinairaa o,8ft*,si; jnanciaui an- ataSnv 
.—tis^iit«ordiBali^ccraranialndaftatrgTlc8 . 
«ration de roflra. On   cota an demi-kilo 

  ntveraala, 
toada i^s. métta û.W-Cos brebl« métltaVa 0,«M,ea, 
mootoaa^aJftd^O^^frtcaJ^^ 

I0UXSE AS COUBICB DE PtlIS 
■elmtiafa»U.m*m. 

Courant.... 
Procbaïaî.-. 
JalUet-aoèt. 
«demtora-. 
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Isôre. — Lee suites d'une querelle. — Le 
19 juin, A la suite dune querelle avec un cama- 
rade, le jeune Coûtât, lé ans, faible d'esprit, fils 
d'un fermier du hameau de la Orange-Merle,.A 
Allevard, s'enfuit dsna la montagne au Collet, 
où pendant huit jours le malheureux garçonnet 
erra A l'aventure. 

On le trouva hier dans le couloir on amont 
de l'usine électrique du Veyton, oh on l'aperçut 
nu comme un ver. étendu sans connaissance 
sur le gazon. II ne tarda paa A expirer. 

Bux«. — La relie d'vnee ■fera. — La veuve 
Aagot, d'Illiers l'Evéque, après avoir fermé 
hermétiquement les ouvertures de la chambre 
oh elle s'était enfermée avec ses trois enfants. 
Agés de 13. 7 et 4 aa*, a allumé un réchaud et 
s est couchée, attendant ht mort.' 

Quand des voisins, attirés par la fumée, péné- 
trèrent dans la pièce, la femme Angot était 
datas ua état comateux. 

Lés troit, enfants étaient morts. 
Jura. — Revelte dans an vtllaare s«esnre. 

- Au champ de foire de Loas-te-Saunier dans 
un eaetos entouré de planche«, est installé 
depuis deux jours un village nègre, composé 
de Gu sujets soudanais et marocains. 

Mercredi, des gamin«, montés sur des arbres, 
lancèrent dans le village des pierres, dont l'une 

ao iront. 
pierres, dont l'une 
at. lui faisant mie atteignit une ni 

profonde blessure. 
Les nègres sortirent armés da bâtons et 

yèsent da mettre en-fuite les gamins; mais 
-"IMine veritable pluie de pierres s'abattit 

village, lancée par une bande de jeune« 
- irvenue A os moment. Les nègres se 

nt alors vers les nouveaux venus ; Us 
_. _ Jent cette mis des couteaux «t das revolvers. 
Us ne firent cependant pas usage de leurs 
armes. 

LA police et le troupe gardent l'enclos. 

Mes dents étaient très noires 
« Le 38 avril 1898. — Monsieur. Ne pou- 

vant me séparer de l'usage du Dentol, j'y 
trouve une grande' satisfaction. Uns dents 

étaient tris noires, 
elles sont rapide- 
ment devenue» Man- 
ches. Signé: Loon» 
BOXKKMNT, GoUet- 
de-Döze (Lozère). •■ 

Le Dentol (eau, 
pate>et poudre) est, 
en effet, un denti- 
frice à la fois souve- 
rainement nnrtaep ■ 
tique et doué'du par- 

L.OUISB BOMBKFATTT fumleplusagreaW 
Crée d'après les travaux de Pasteur, il 

détruit tous les mauvais microbes de la 
bouche; il empécheaussi et guérit su remeot 
la caria des dents, les inflammations des 
gencives et les maux de gorge. En peu de 
Jours, il donne aux dents une couleur écta- ' 
tante et détruit le tartre. Il laisse dans la 
bouche une sensation de fraîcheur drjncïeuse 
et persistante. 

Mis pur sur du coton, il calme instsnta- 
némentles rages de dents les plus violentes. 

Le Dentol se trouve chez MM. tea coif- 
feurs-perfumanrs et dans toutes les tonnes 
maisons vendant de n. parfumer)».— Dèpbt 
général : 19, rue Jacob. Paris. Pris du 
Dentol : Oecon petit modèle, 1 fr. 60; moyen 
modèle, 3 francs. Pate Dentol : petitimodefe, 
1 fr. 25. 
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UVIMOEYIAL 
eat an modiacateur puissant da torgaarana»' 
dan» le» est «te débilité générale, croissances! 
(Kfflcitm, longuet convalescences, anémie, 
çnioToa», perle.de (appétit et -des /brees. " 

MIBIWD lin.. 
sens «sua er. «na.  
asasn. a T». a» rraae... 


